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Le plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, VAS1H- 
ME, LA BRONCHITE, U EXTINCTION 
DE VOIX, U ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE:

Préparé avec la meilleure gomme d’épi- 
nette rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la auinson des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.
Tout le 

monde a 
enten du 
parler des 
effets pro
digieux des 
épineltes et 
des pins 
dans l es 
cas de ma
ladies des

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
Jamais et

SIROP
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto
rantes et 
l o niqu e s9 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
empéralv- 

rc contien 
une grande 
quanti l é 
de la meil
leure gom
me en solu
tion com
plète.

de

GOMMEpoumons.
En France 

les méde
cins en
voient ré- 
g uliêre- 
menl leurs 
patient s 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu
sion faite 
des bour
geons d'é- 
p mette

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
sdsciAque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cls. la bouleile.

Les mots “ Sirop de gomme d’épmelte 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

ü’Pl NETTE

ROUGE

DE

GRAY.

K ERE Y WATSON Sf CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

nov. 1882 6m

MACHINES A COUDEE
I

Le plus g 
à Coudre des

rand assortiment de Machinesr

W
MEILUlVKEK * A -î’imCEn
et aux conditions les plus la 'les, comprt
nant
Boy»

(pour usage «t«. esliqpe
U Wileoii, Stewart. Weed, Wan 
ser, New Stewai t, «.rite, 

Wheeler et Wihuoi.

(Machines à Coudre pour.'aijrique) 
Wanzer D et F.

Singei de Wilson No. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le til ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour e> 
lubricants de chaussures.

R W. MA HT l.\. ■*•■

36, Rue Rideau.
10 Sept. 1883 la

Philbert et Archambault,
PEINTRES, i A PISS1ERS

Ei DÉCORA vKü RS,
No. 117, Rue St-André,

U OTTAWA.
Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 

le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

solliicitéct3 Une visite est 
16 Juin 1883

É
h A. PHILIPPE E. PAN ET, L. B.e
. Solliciteur, Procureur, Notaire, etr

iojiud:

Coin lies Rues RIDEAU ET SUSSEX,
l OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er jain 1883. a la

Prix de l’Abonnement JOURNAL QUOTIDIEN
Payable d’avante, par an 
l'ayable durant l’année..,
hdition hebdomadaire, par an........................

(Invariablement payable d’avance.)
On peut aussi s’abonner pour six mois ou pour 

trois mois.

83.00
4.00

,1.00H
< BUREAU: No, 524, RUE SUSSEX.

Poudres de Condition d'ftleiandf' AU CLERGE MAIRA Là, au milieu de dette atmos
phère empoisonnée, de tons ces 
yeux qui brillent, de cos corps 
glacés qui rampent, de ces gueu
les tqui sifflent, de ces queues 
qui pendent molles et visqueu
ses, de ces anneaux qui se dé
tendent ou se resserrent, de ces 
têtes indolentes et plates, abjec
tes et baveuses, souillant le sol 
d’une salive empoisonnée. Mai
ra la charmeuse, se dressait im
passible et triomphante comme 
un symbole de la souveraineté 
humaine, comme une statue vi
vante de la dominai ion univer
selle.

—Assez ! assez ! crie t-on de 
'toutes les loges.

Et les applaudissements re
doublent, les mouchoirs s'agi
tent, les mains jettent des fleurs. 
ITout le monde est debout, hale- 
Itant, penché sur l’arènè.

Soudain par un mouvement 
'rapide et fier, la jeune Indoue 

dég. ge de sa parure immon
de qu’elle secoue comme de vils 
haillons et apparaît libre...........

0TTAW1 PLAEG WORKSHOrr.FN 1*0l it lm KOW\0\t>
(Suite et fin.)

Le lendemain, il se réveila op
pressé et glacé, tout couvert de 
vipères que la chaleur du lit 
avait attirées.

Il est là, enchaîné par mille 
nœuds et comme pris dans un 
filet visqueux dont chaque mail
le s’agite en sifflant.

Un mouvement, un cri, un 
soupir, serait vingt fois la mort 
L’infortuné reste immobile et 
silencieux au milieu de ces pe
tites têtes plates et visqueuses 
qui s’agitent ; dp ces corps qui 
rampe it, effleurent son front, 
ses joues, sa bouche, de ces 
gueules hideuses qui gard 
une langue fourchue, araettte et 
rougé comme une languie de 
feu.

ST AUTRES

Toute espèces d'ornemènts d’église, tels que 
VASES,MEDECINES CELEBRES

POUR LES

Cla.e'V’fa.'uæ:
Agent 4 Ottawa :—L'. STRATTON. 

oins ç/csfifts Dalhfriisie el Saint-Patrick.
A» Vrt#-—AieAips ÇjKlesays, cèle 
* hryb, 'lan>fotk le Sanâ-ia pftûr leui 

eilicaoto »'-* S'*vtfoifv#iit'que ohé/ M..( 
STRATTON. I-- mets <louc le pu b H 
garde coiw^i^ ^otnrqjaqo if*-, vv

^ lT ALEX-WDBu.

CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES, *- 

CRUCIFIA,
OSTENSOIRS,

BURETTES.
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Et autres ornements d*autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J- F. G ARROW,

U Nov. 1.882'’ . Il-

■■E&fjCt’
CUEMil DE FED llïtltOlM

170, RUE SPARKS entOttawa, 29 janvier 1883. la.

Vide J. B. Bertrand,'■V
82—ARRANGEMENTS D'Htf/ER—H3

A OUVERT #**A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe «.evis........... 8.10 a. m.
Arrivée à la Rivière du Loup..... 12 55 p. m,

Trou Pistoles 
Rim instli.... 
tlampbelltOD 
Dalhousie ...
Bathurst .... .
Newcastle ...
Monctcn.......
Saint Jean......
Hahfa>...........

Le, train se race rd> à “la Courbe 
des Chaudière " avec lé train du Graid- 
Tronc quittam Montreal à '.U j». m.

Les trains d'Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destina lion le dimanche.

Les trains quittant H-lilax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p m 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
Frorc à 9.23 p. m., restent à Campbellloo 
le dimanche,

Le char Pul man qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jtindi et le samedi se rend à
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement, con
cernant le lret et les passa#» rs, s’adresser à 

R. C. W. MacCUAIG, 
Agent.

UNE ECOLE PRIVÉE, Il attend. Le ma’.in arrive. 
J’entre chez mon père. A ma 
vue, toutes les vipères dressent 
la tête, abaissant 
leur corps frémissant, ainsi qu’ttn 
soufflet de forge. La rage enfle 
leurs joues frangées d’o 
leurs bouches dilatées dardent 
une flèche de fen entre des cro
chets bondés de venin. Elles 
vont s’élancer.

L’index sur mes lèvres, je rc- 
co.um tnde à mon père une im
mobilité absolue, et je quitte la 
chambre. Un instant après, je 
reviens armée d’une immense 
ten ine pleine de lait, que je pla 
ce bravement au milieu de la 
chambre.

Presque aussitôt, les vipères, 
alléchés par la douceur du breu
vage, se détachent, une à nue, 
du pauvre chasseur qui com
mence à respirer et se dirigent 
vers la terrine, la tête haute, 
avec des ondulations voluptueu
ses et gourmandes.

Mon pè;e va être libre ; il ne 
reste plus que sept ou huit vi
pères ; il n’y en a plus que qua
tre, que trois que deux, il n’y en 
a qu’une ; elle ne s’en va point ; 
elle est toujours ià, sur le bras 
gauche du chasseur, clignant de 
l’œil, balançant sa tête aplatie 
comme un évuntail ou décou
vrant, dans un bâillement hi
deux, ses crochets empoison
nés. Elle ne veut donc point 
partir ? Est-ce qu’elle n’aime
rait pas le lait ? Enfin, elle se 
décide, glisse le long de la cou
verture et disparaît dans la ter
rine.

se
Dans l’ancien magasin de M. A. D. Richard,

tlo 2 05 p m.
............... 3.49 p. m.

.......... 8 35 p. m

............ U 15 p. m.

........... 11.17 p. m

........... I .52 p m
........... 4.00 a. m.
'.......... 7.30 a. m,
........... 12.45 a. m.

et soulevantCOIN DES RUES DK
do

***

Aors, Maira choisit le plus 
iterrible de ses serpents et s’en 
fait un jouêt àffr'etir:

Ce reptile est le fameux céras
te égyptien.
' Quand la charmeuse s’avance 

le serpent recule ; quand elle 
s’éloigne, ii la suit ; siMaïra l’ap 
pelle, il vient ; si elle le fijçe, le 
(céraste s’aplatit ; si la charmeu
se se balance, le serpent se ba
lance ; si elle tourne, il tourne ; 
c’est son esclave, son sujet, sa 
chose.
^Parfois, la céraste crevant de 
irage et débordant le venin, gon
fle ses joues livides, agite sa 
corne étrange, ouvre sa gueule 
ignoble, montre ses crochets 
mortels. Il va s’élancer.

La charmeuse le saisit çt,,le 
couvrant de son regard magné
tique, le rend inerte, le tourné,' 
le retourne, le laisse tomber à 
ses pieds, immobile et vaincu, 
comme [foudroyé.

le public applaudit avec fu
reur et les bouquets 
lent autour de Maira.

La charmeuse ce baisse pour 
ramasser une gerbe de roses et 
se redresse aussitôt, pâle, effa
rée, mordue par le céraste égyp- 

qui Véste attachée à la bles
sure qu’il vient de faire et pend 
au doigt de l’Indoue comme une 
allience de mort.

Puis, Maira s’affaisse sur le sa- 
bljB du cirque et, saluant la fou
le d’un geste suprême, elle a 
Pair de sjendormir, mourant de 
la mort de Cléopâtre, au milieu 
dès fleurs qu’on lui a jetées.

Fulbebt-Dumonteuil.

L’EGLISE ET CUMBERLAND.(lü
du
do Elle enseigne le FRANÇAIS et l’AN

GLAIS et tient aussi une r, etdo
do

ECOLE DU SOIR.do
do

Ottawa, Il Oct 1883.

JOS. SENEGAL

Entrepreneur de Pompes Fuirliresarrivant à
tter 265 et 261 n*

H U1I I> Al, HO UNIE, 
OTTAWA,

A l'établissement le plus grand et U 
plus complet de la province 

d’Ontario.
Le seul établissement de 

dais la ville où
ce genre 

vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

Sét^” On peut s"adr< sser chez M. 
Senécal la nuit comme le jour.

D. POTTINGER,
Surintendant généra!, 

Ottawa. 19 Déc 1882 la

Remèd? Spé fiique de l'estomac
Contre : Perte d?appétit, indigestion, vents, 

nausées, faiblesse, malaise général, 
etc,, etc., etc

LES AMERS INDIGENES K

[Prescription à'un des p 
médecins.}

LES AMERS INDIGENES doivent leur 
popularitélo à leur incontestable effica
cité ; 2o à l’absence de tout principe dan
gereux ; 3o à la modicité du prix.

Les AMERS INDIGÈNES—C’est un re
mède “purement végétal,” composé de 
racines et'd’écorces les plus précieuses par 
leurs propriétés toniques, stomachiques, 
digestives et carminatives.

Les AMERS INDIGENES se vendent dans 
toutes les pharmacies en paquets de 25 
centins contenant ce qu’il faut pour pré
parer 3 ou 4 grandes bouteilles d’amers 
comme celles qui se vendent une piastre.

Dépôt en gros à Montréal : Mm. Lyman, 
Son et Oie, Katry. Watson et Cie, H. Sag- 
den, Evans e*

lus célèbres s’amoncel-

AVIS AUX ENTREPRENEURS
On recevra à ce Bureau, jusqu’à Vendre

di, le 3 Août prochain,, à midi, des sou
missions cachetées, adressées au soussigné, 
pour 1 enlèvement de la neige, etc , aux 
Edifices Publics, Ottawa ; ainsi que pour 
1 enlèvement de la neige du toit des édifices, 
des dépendances, promenades, 
chemins, etc., à Rideau Hall.

On pourra obtenir à ce bureau des for
mules de soumission ainsi que le devis, et 
tous les renseignements nécessaires.

Il faudra une soumission distincte pour 
chacun de ces deux ouvrages, et mettre la 
su* cription respective “ Soumission pour 
l'enlèvement de la neige, Edifices Publics," 
“ Soumission pour l’enlèvement de la neige,

On devra envoyer avec la soumission un 
chèque de banque accepté, fait payable à 
l’ordre de l’honorable Ministre des Travai x 
Publics, pour une t omme <$gale à cinq pour 
cent dn montant de la soumission. ' Ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou sr il ne le remplit pas intégrale
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

tien,

avenues et

Je vous affirme, ajouta la 
charmeuse, que le couvercle du 
baquet aux vipères ne fut plus 
oublié. Du reste, les serpents 
les plus terribles ne me cau
sent ni aversion, ni crainte ; jé 
brave leur colère et vous verrez 
que je mourrai dé vieillesse.

**#
En nous congédiant. Maira 

nous fit promettre d’assister à 
la grande et dernière représen
tation qu’elle allait donner 
avant de quitter Toulouse.
|Je la vois encore, dans cette 
soirée inoubliable, se dressant 
grande et fière au milieu du cû> 
que, vêtue, pour ainsi dire, de 
reptiles affreux, qui faisaient à 
sa beauté fatale comme un man
teau de mort.

LE M Mm PALAIS
DE MEUBLES.

LES PLUS NOUVEAUX MEUBLES DR

Chambre à Coucher —Lisez ceci avec attention :
Toute personne désirant laisser son 
ordre, soit pour p; 
lement, ferait b 
d’allêr à l’établissement N1: -’-York, 
No. 5Î3, rue Sussex, où a. A. L. 
Beaudry vient de recevoi; de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de $10 seulement. Chacun est in
vité à examiner les marchandises ; 
accueil bienveillant de lu part du 
patron et des employés.

antalon ou habil 
ien de se hâterSont maintenant exhibés 

dans nos vitrines.
Ces meubles sont fabriqués dans les dei 

niera goûta, en noyer noir et sculptée dan. 
un style des plus relevés et ornementés er 
noyer français. Se vendént

Par ordre,
F. H. ENNIS* 

Secrétaire.
$65 00 SEULEMENT

JACOB ERRÂTT.
88 HBK RIDEAU.

P.8.—Ne manquer, pas d’allei^visiter cat 
meubles avant d’acheter ailleurs.

27 octobre 1883

Ministère des Travaux Publics, 
Ottawa, 16 Novembre 1883.

—Faites l’esaai ne la VALE
RIA. C’eut la meilleure pom
made contre la chute «le» 
cheveux et la Calvitie. Bu 
vente chee C. O. RACIER. 
Pharmacien, rue Nnaaet.la

3e année Ottawa et Hull, 20 Novembre 1883 No. 273
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